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Introduction


Le bac S va-t-il disparaître ? Poser la question en introduction de ce guide consacré aux voies qu’ouvre un baccalauréat scientifique peut paraître étrange. Pourtant c’est bien le sens de la réforme du bac qui entre progressivement en vigueur de 2018-2019, pour les secondes, à 2020-2021, pour les terminales. « Il n’y aura plus de notion de série en voie générale mais des parcours choisis par chaque lycéen en fonction de ses goûts et de ses ambitions. Le baccalauréat 2021 reposera pour une part sur un contrôle continu [40 %] et pour une autre part sur des épreuves terminales [60 %] », détaille le ministère de l’Éducation nationale en 2019. Mais gageons que l’enseignement de spécialités (maths, physique-chimie, SVT, etc.) que vous choisirez parmi la dizaine offerte au fil des trois années du lycée ne diffèrera peut-être pas tant que ça des futures ex-options du bac S.

 

Alors, tenons-nous en aux faits : le bac S est encore dans l’imaginaire collectif, et le vôtre sans doute, la « voie royale » qui ouvre à l’excellence dans les études supérieures scientifiques. C’est oublier la diversité des parcours possibles, aussi synonyme de choix cornéliens. Quel point commun entre Xavier, futur ingénieur en prépa intégrée à l’ISEP, Paul, passé par Sciences po pour devenir diplomate, Dimitri, se destinant à la biologie végétale ou Marie, qui termine ses études de médecine ? La sélectivité et la charge de travail peut comporter un enseignement théorique prépondérant les premiers semestres, qui laissent place bien heureusement à plus de pratique ensuite.

 

Les guides de l’Etudiant vous font précisément part de la pratique de ceux qui étudient, enseignent ou administrent pour répondre au mieux à vos questions sur l’orientation. Au fil des pages, leurs témoignages accompagnés de nos informations et analyses sont agrémentés de repères utiles : les principaux points à retenir, des références à d’autres publications, des liens Internet… Une porte d’entrée qu’il vous conviendra de compléter par vos propres rencontres avec des élèves ou des responsables de formation ainsi que les manifestations de l’Etudiant – plus de 100 sur l’ensemble du territoire chaque année – nos autres guides et www.letudiant.fr – (plus de 5 000 établissements référencés ainsi que des classements à personnaliser selon vos propres critères de sélection).

 

Bonne lecture, bonne chance et à bientôt !









  


  1 Comment fonctionne Parcoursup ?


  

    Parcoursup est depuis 2018 le portail d’inscription principal dans l’enseignement supérieur. Il a remplacé le site www.admission-postbac.fr, APB (admission postbac), très décrié pour avoir laissé sur le carreau un grand nombre de lycéens après une procédure de tirage au sort. Présenté comme plus juste et efficace par le Gouvernement, Parcoursup n’a pas échappé non plus aux critiques pour son manque de transparence et quelques bugs qui semblent aujourd’hui résolus. En 2019, on a recensé 650 946 inscrits sur la plateforme.


     


    Attention : de nombreuses formations, notamment dans les établissements privés, sont proposées hors Parcoursup. Renseignez-vous sur le site de l’école ou de l’établissement que vous visez : un onglet spécifique à l’admission vous indiquera la marche à suivre. À noter qu’au fil des ans le nombre des formations proposées par Parcoursup augmente cependant nettement : il y en a près de 15 500 en 2020.


    

      
▮ LE FONCTIONNEMENT DU SYSTÈME


      Vous formulerez au maximum 10 vœux, qui, contrairement à APB, ne doivent pas être hiérarchisés. Un seul de ces vœux peut être un vœu multiple, soit la ou les formation(s) souhaitée(s) parmi un ensemble de formations regroupées par type, spécialité ou mention. Il ne faut pas hésiter à en user. En moyenne le nombre de vœux formulés en 2019 était de 9 tout pile.


       


      Les établissements optent pour une des trois réponses possibles : « oui », « oui si » ou « en attente ». Les formations sélectives telles que les prépas ou les BTS (brevet de technicien supérieur) peuvent toujours refuser un candidat. Les non-sélectives, quant à elles, n’ont pas cette possibilité mais elles fixent des attendus pour leur filière. Si vous n’avez pas les compétences ou connaissances souhaitées, elles peuvent, avec la réponse « oui si », conditionner votre entrée dans la formation à un accompagnement personnalisé. Il pourra alors s’agir d’une remise à niveau ou encore d’une modification d’emploi du temps avec une plus grande place faite aux travaux dirigés.


    


    

    

      
▮ ET POUR L’UNIVERSITÉ ?


      L’université est au cœur de ce nouvel accès à l’enseignement supérieur. C’est en effet à l’entrée des facultés que les dysfonctionnements d’APB ont été les plus importants. Les filières les plus en tension telles que médecine (ex-PACES, désormais Portail Santé), STAPS (sciences et techniques des activités physiques et sportives), psychologie et droit ont été obligées de refuser de nombreux étudiants faute de places. Si une augmentation des capacités d’accueil est prévue, les universités pourront « filtrer » les candidatures en conditionnant l’entrée à l’acquisition de certains attendus, définis pour chaque filière.


    


    

    

      
▮ CALENDRIER : DE L’INSCRIPTION À L’ADMISSION


      Venons-en au déroulement concret de la procédure. Elle se déroule en plusieurs phases : il faut entrer les vœux, attendre les réponses des établissements et choisir sa formation.


      

        La procédure d’inscription


        Vous pouvez vous informer sur le calendrier précis de la procédure et l’offre de formation dès novembre sur www.parcoursup.fr. Mais la procédure d’inscription en tant que tel s’ouvre donc mi-janvier. Vous pourrez alors consulter les fiches orientation mises en ligne et ne saisir que 10 vœux au maximum, à confirmer au plus tard à la fin du mois de mars, dans un calendrier désormais raccourci. Vous avez tout de même encore la possibilité de les modifier pendant deux mois et demi.


      


      

        La phase des appréciations


        Soignez votre dossier scolaire ! L’avis de vos professeurs et du chef d’établissement peut compter. De mars à début avril, votre conseil de classe examine vos vœux et émet un avis sur chacun d’eux. Ces appréciations sont alors transmises aux formations auxquelles vous avez candidaté.


      


      

        La phase des réponses


        Les réponses n’arriveront pas toutes en même temps. Elles s’échelonneront tout au long des mois de mai et de juin. Ne vous inquiétez pas si vos camarades de classe obtiennent des réponses plus rapidement que vous : les établissements ont près de deux mois pour vous faire des propositions et toutes les formations n’auront pas le même calendrier. Plusieurs situations devraient alors se présenter à vous.


         


        • Si vous êtes « en attente » pour tous vos vœux


        Vous devrez attendre. Des candidats vont renoncer à des vœux et des places se libéreront pour vous.


         


        • Si vous recevez un seul « oui » ou « oui si »


        Vous pouvez alors refuser ou accepter une proposition. Vous resterez en lice pour les formations « en attente ». Vous pouvez aussi attendre que d’autres formations vous répondent avant de prendre une décision.


         


        • Si vous recevez plusieurs « oui »


        Si vous n’avez plus de formation en attente, vous devrez choisir la formation à laquelle vous voulez vous inscrire et renoncer aux autres.
         




        

          À retenir


          

            1/ Parcoursup est depuis 2018, la plateforme d’inscription principale.


            2/ Il est possible de formuler 10 vœux d’orientation dans le supérieur.


          


        


        • Que se passe-t-il si vous ne recevez aucune réponse positive ?


        Pas de panique : le ministère de l’Enseignement supérieur, de la Recherche et de l’Innovation prévoit une procédure d’admission complémentaire. Une commission spéciale sera chargée de proposer aux étudiants des formations proches de leurs choix initiaux entre juin et septembre.


      


    


    








2 Qui peut m’aider dans mon orientation ?


Les différentes filières d’éducation ont multiplié les dispositifs d’aide à l’orientation au cours des dernières années. Ainsi, même à l’université, longtemps réputée pour laisser les étudiants livrés à eux-mêmes, il existe désormais un ensemble de dispositifs visant à n’abandonner personne sur le bord de la route : tutorat, enseignants référents assurant un suivi personnalisé, cours de méthodologie et de réflexion sur le projet professionnel… Les étudiants désorientés, voire perdus, peuvent donc frapper à de nombreuses portes. L’orientation n’est pas forcément un parcours du combattant, mais une démarche active. Surfez sur Internet, allez dans les salons, mobilisez votre entourage : tout cela vous permettra de mûrir votre projet, en fonction de vos préférences et de vos ambitions.



▮ L’ENTOURAGE

Si vous recherchez de l’aide pour vous orienter, la démarche la plus naturelle consiste à vous tourner vers votre famille et vos amis, et plus globalement vers votre entourage. Vous pourrez trouver auprès d’eux des conseils, des avis, voire des avertissements. Mais n’oubliez pas que le choix de votre orientation repose en dernier lieu sur vos préférences et vos goûts.


Parents : savoir faire la part des choses

Si les conseils et l’expérience de vos parents sont souvent très utiles, n’oubliez pas néanmoins qu’il faut avant tout choisir en fonction de vos propres préférences et de votre projet professionnel.

 

Conseils familiaux. Les premiers intéressés à la réussite de vos études sont le plus souvent vos parents. L’environnement familial joue un rôle capital dans la réussite scolaire : la connaissance qu’ont vos parents du système scolaire peut vous aider à vous orienter dans la jungle des études supérieures. « Ma mère avait fait une prépa intégrée, et un ami de mes parents avait commencé une prépa classique qu’il avait dû abandonner. Quant à mon père, il recrute des diplômés d’écoles d’ingénieurs et connaît bien la réputation des différentes écoles. Il a donc pu me conseiller dans le choix de ma prépa », explique Clément, qui a choisi la voie de la prépa intégrée à l’ISEP (Institut supérieur d’électronique de Paris).

 

Douce violence. Cependant, les encouragements de vos parents peuvent parfois aller au-delà de vos désirs, ou reposer sur leurs propres désirs ou une vision peu réaliste du système éducatif. « Certains lycéens viennent me voir en disant : “Mon père m’encourage à devenir ingénieur, mais je ne sais pas ce que c’est au juste” », explique cette conseillère au CIDJ (Centre d’information et de documentation jeunesse). Il arrive que certains parents aient une image négative de l’université et tendent à valoriser la prépa. Cette attitude peut conduire vos parents à vous faire un « doux lobbying » pour vous orienter vers les filières les plus sélectives. Dans ce cas, il vaut toujours mieux suivre l’avis de professionnels de l’orientation, qui seront plus à même de vous dire si vos choix correspondent effectivement à votre niveau, et ne pas renoncer à vos préférences personnelles. Inutile de vous engager dans des études extrêmement longues et exigeantes comme un cursus de médecine si vos goûts vous portent plutôt vers l’environnement !
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Pour en savoir plus sur ce même sujet, lisez aussi la question 8.




Manque d’information. Vos parents peuvent également manquer d’informations sur les différentes filières. Ainsi, si les cursus de médecine et de droit sont facilement identifiables, les autres voies universitaires ou les prépas ne sont pas forcément connues de tous. Il serait dommage de manquer un cursus simplement parce que vous n’en avez jamais entendu parler – et la remarque vaut pour les BTS ou l’enseignement en apprentissage !




Poser des questions

Un bon moyen pour s’informer sur un parcours d’études est d’interroger les personnes de votre entourage sur leur expérience scolaire et professionnelle. Si vous avez un cousin qui est passé par la prépa, un oncle ingénieur, une amie de vos parents enseignante en DUT ou à l’université, n’hésitez pas à leur demander des conseils. « J’hésitais un peu à entrer à la fac, raconte Dimitri, élève en master de biochimie à l’université François-Rabelais de Tours. Mais les parents d’un ami m’ont assuré que l‘université, c’était très bien ! » Il est en effet plus rassurant d’avoir une idée concrète, vivante, d’une filière d’orientation plutôt qu’une description abstraite en termes de diplômes, de crédits et d’unités d’enseignement.




Enseignants et conseillers d’orientation

Vous devez aussi évidemment vous adresser à vos professeurs, surtout ceux avec qui vous avez une relation de confiance. Ils connaissent mieux que personne vos forces et faiblesses, comme vos goûts. Ils sont donc en mesure de vous donner de bons conseils sur les formations que vous pouvez viser. Désormais, deux professeurs principaux doivent également assurer un suivi personnalisé des élèves durant l’année de terminale. Le conseiller d’orientation rattaché à votre lycée est aussi une source d’informations à privilégier pour vous renseigner sur les cursus existants.







▮ QUAND LES ACTEURS DU SUPÉRIEUR S’OUVRENT AUX LYCÉENS

Afin de mieux faire connaître les formations qu’ils proposent, les établissements d’enseignement supérieur vont à la rencontre des lycéens : un étudiant averti en vaut deux ! Vous serez d’autant plus motivé si vous avez fait votre choix d’orientation en toute connaissance de cause.


Classes préparatoires : les journées portes ouvertes

Les journées portes ouvertes, généralement organisées un samedi de janvier, permettent aux élèves de terminale de se familiariser avec les prépas en venant visiter les locaux, en discutant avec les élèves et les professeurs. Vous pouvez ainsi demander ce qui est attendu des élèves, vous faire une idée de l’ambiance, du cadre de travail, etc. La journée comporte généralement une partie « formelle », durant laquelle les professeurs s’adressent aux lycéens rassemblés, mais la rencontre avec les élèves de prépa permet ensuite des échanges plus informels et directs. Ce type de rencontre est particulièrement important car le fonctionnement des prépas est assez difficile à appréhender de l’extérieur.




L’université à la rencontre des élèves de terminale

Les universités ont, elles aussi, décidé d’ouvrir leurs portes aux lycéens. Les journées portes ouvertes sont généralement organisées séparément par chaque département (droit, PACES, IUT…). Vous pouvez trouver les dates sur le site Internet de l’université : les rencontres ont lieu un samedi, généralement entre décembre et mars.

 

Certaines universités vont elles-mêmes vers les élèves. Les actions imaginées par les services d’orientation sont de natures diverses. Le SAOIP (Service d’aide à l’orientation et à l’insertion professionnelle) de l’université Paris-Diderot propose par exemple un suivi personnalisé des étudiants à travers diverses actions qui se déroulent avant, pendant et après leur passage à l’université : mission d’accueil et d’information à destination des lycées ; accompagnement dans les démarches d’orientation et les éventuelles recherches de stages ; et enfin soutien dans la recherche d’un premier emploi. Ces actions reposent sur des initiatives locales et ne sont pas systématisées sur l’ensemble du territoire : à vous d’en tirer le meilleur parti lorsqu’elles existent !
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Sur ce même sujet, lisez aussi la question 1.




Orientation active. À l’heure où nous écrivons, il est envisagé de mettre en place un véritable accompagnement de l’étudiant à son entrée dans l’enseignement supérieur, et plus particulièrement en licence. Toujours dans le but de réduire le taux d’échec en première année, les étudiants définiraient leur parcours avec l’aide de professeurs de l’université dans le cadre « contrat de réussite pédagogique ». Il serait ainsi possible d’effectuer sa licence modulable sur plus ou moins trois ans, dont deux potentiellement en alternance ou une en césure. La première année pourrait être une année de transition qui permettrait une remise à niveau, voire une césure après le bac, pour un projet pensé avec l’établissement d’enseignement supérieur d’accueil.







▮ SALONS, GUIDES ET INSTITUTIONS

Il existe une multitude de supports d’information sur l’orientation : sites Internet, guides, événements ponctuels. Ces outils peuvent vous être d’une aide précieuse dans votre recherche.


Les salons : rencontrer les professionnels

L’Etudiant organise très régulièrement des salons thématiques sur l’ensemble du territoire. Ils vous permettent de rencontrer des professionnels, des représentants des formations et de consulter les publications de l’Etudiant. Insistons sur ce point : il est toujours très intéressant de rencontrer les personnes de visu. Il est surtout plus facile de poser des questions en face-à-face. Grand rendez-vous annuel, le salon européen de l’Éducation, qui se tient fin novembre à Paris, rassemble des professionnels de l’orientation prêts à répondre à vos questions sur les différentes filières, ainsi que des représentants des institutions (collectivités locales, ministères, établissements…).


@

Pour retrouver la liste des salons organisés dans votre région, consultez le site de l’Etudiant : www.letudiant.fr, onglet « salons ».







Institutions et publications : une information abondante

L’Etudiant propose une très grande diversité de guides d’orientation tels que celui-ci, qui couvrent l’ensemble du champ des études et des filières – classes préparatoires, DUT/BTS, etc. – et qui vous présentent aussi des familles de métiers et des secteurs comme la santé ou les métiers de l’industrie. Vous pouvez vous procurer ces publications en ligne ou dans les salons de l’orientation mais aussi les consulter gratuitement dans les centres d’information jeunesse. Répartis sur l’ensemble du territoire, ces centres, dont le réseau est animé par le Centre d’information et de documentation jeunesse (CIDJ), offrent des espaces de consultation sur place et mettent à votre disposition des conseillers d’orientation.


@

Pour en savoir plus, consultez le site du Centre d’information et de documentation jeunesse : www.cidj.com.







Les ressources du Net

Les forums en ligne et les réseaux sociaux constituent un complément utile mais à utiliser avec précaution. Si vous avez une question très spécifique, une préoccupation, un problème concret, n’hésitez pas à vous rendre sur les forums spécialement consacrés à l’orientation. Vous pouvez ainsi vous informer, mais aussi poser vous-même des questions et bénéficier de l’expérience des autres internautes. « Peut-on travailler dans la restauration avec un bac S ? », « École d’ingénieurs universitaire ou CPGE ? » sont quelques exemples des échanges que vous pourrez y trouver.

 

N’hésitez pas à poser vos propres questions. Pas d’autocensure ! Toutes les questions sont bonnes à poser, si spécifiques soient-elles. Si vous lancez une discussion sur un forum, un autre internaute peut vous signaler une filière, une formation, vanter les mérites de son école ou au contraire dire son mécontentement. Vous pourrez également obtenir des informations qui n’apparaissent pas dans la communication plus institutionnelle des établissements, comme l’ambiance, la difficulté des études, la valeur des diplômes… À vous ensuite d’aller plus loin en vous renseignant directement auprès des établissements et en contactant des professionnels de l’orientation.

 

Les forums et réseaux sociaux présentent des avantages mais aussi quelques défauts : très utiles parce que tous peuvent y apporter leur contribution, leur expérience et leur opinion, ils complètent mais ne remplacent pas l’information délivrée par des professionnels.







▮ ÊTRE L’ACTEUR DE SON ORIENTATION


À retenir


1/ Si l’avis de votre entourage est important, vos choix doivent avant tout correspondre à vos goûts et capacités.

2/ Salons, guides, forums Internet… De nombreuses sources d’information peuvent vous aider à faire votre choix.

3/ Les journées portes ouvertes sont l’occasion de rencontrer des professeurs et des étudiants dans les formations qui vous intéressent.





Il existe donc une multiplicité de sources d’information pour vous aider à construire votre projet. À vous de les combiner et de les utiliser à bon escient ! La première condition d’une orientation réussie est de vous inscrire dans une démarche active : la recherche d’informations peut parfois se révéler fastidieuse, chronophage, mais elle vous sera toujours utile. Enfin, un dernier conseil : soyez aussi à l’écoute de vos goûts et de vos préférences personnelles. Réussir vos études plus que de choisir un métier à vie, c’est aimer les matières que vous étudiez et l’environnement dans lequel vous évoluez. « Les élèves raisonnent souvent en fonction du métier qu’ils veulent faire, en ne considérant les études que comme un moyen. Or il faut avant tout que ces études leur plaisent, faute de quoi ils risquent de ne pas tenir la distance », relève cette conseillère au CIDJ.
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